
LES FABLES DE LA FONTAINE.
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La conclusion, vous pouvez la tirer vous-même, mesdames 
et messieurs : c’est qu’il faut lire La Fontaine de temps à 
autre, pour goûter un plaisir d’esprit exquis, pour ranimer 
au contact d’un de ses maîtres les plus sûrs et les plus char­
mants l’admiration et le goût de notre belle langue française, 
pour rapprendre à propos une de ces saines et spirituelles 
leçons de bon sens et d’expérience, que ces aimables bêtes 
nous donnent en nous amusant et que nous demanderions 
quelquefois en vain à nos semblables.
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